
Après Fillon 1, Fillon 2… ou l’austérité 
permanente
Agences de notations et banques n’étaient 
pas satisfaites et réclamaient encore plus 
de garanties : Sarkozy leur obéit et son gou-
vernement annonce un 2e plan d’austérité 
qui doit rapporter 18,6 milliards d’euros en 
2 ans. Il comprend l’augmentation de l’im-
pôt le plus injuste, la TVA, qui passe de 5,5 
à 7 %, une baisse des prestations sociales 
basées sur une croissance de 1 % alors que 
les loyers flambent, l’avancement d’un an 
du départ à la retraite à 62 ans.
700 millions d’économies sur la Sécu, aug-
mentation de la taxe sur les mutuelles de 
3,5 à 7 %, un jour de carence pour les fonc-
tionnaires. Diminution des indemnités jour-
nalières des salariés ayant un revenu brut 
de 2 500 euros (de 48,4 à 40 euros par jour). 
Sarkozy fustige les « fraudeurs » à la Sécu 
montrant du doigt les malades, alors que 
les vrais fraudeurs sont les patrons qui ne 
versent pas les cotisations sociales dues. 
Les paradis fiscaux et les niches fiscales 
sont toujours là et les riches sont toujours 
plus riches. 
Répondant aux exigences du MEDEF Sarkozy 
annonce à nouveau la création d’une TVA 
dite « sociale » qui transforme en impôt sur 
la consommation les cotisations sociales 
jusque là versées par les employeurs. 
Il s’agit de faire baisser le « coût du travail », 
en réduisant cette part de notre salaire qui 
finance la protection sociale.

Aujourd’hui la galère s’aggrave dans nos 
établissements.

- Les 35 heures qui sont un du et un ac-
quis sont remises en causes.
- Le droit de s’arrêter quand on est ma-
lade est pénalisé.
- Le manque de personnel est insuppor-
table et remet en cause le bon fonction-
nement des services.
- Les salaires sont de plus en plus à la 
traine et la précarité se développe.

La politique de tarification à l’activité (T2A) 
et le scandale des emprunts toxiques im-
posés par les banquiers aux établissements 
hospitaliers ont créé de toutes pièces du 

déficit. Près de 500 millions d’euros de sur-
couts liés aux emprunts toxiques, ce qui 
correspond à 15 000 emplois annuels. Pour 
payer les emprunts c’est le personnel qui 
est touché avec la réduction des effectifs et 
la qualité des soins qui se dégrade pour les 
malades.

Pour s’en sortir : chasser Sarkozy  
Un programme de lutte pour l’unité 
contre l’austérité
Ce n’est pas à la population, aux salariés, 
aux malades de payer la crise, mais bien 
aux banques aux marchés financiers aux 
grandes entreprises, qui depuis des années 
s’en mettent plein les poches. 
Défense de l’hôpital, des personnels et des 
malades : face aux déficits et aux menaces 
de faillite des hôpitaux, exigeons l’ouver-
ture des comptes, l’arrêt du paiement de la 
dette, l’annulation de la dette illégitime.
Le partage du travail, entre tous, l’arrêt des 
licenciements et des suppressions de postes 
dans la fonction publique, l’augmentation 
immédiate des salaires de 300 euros net 
et l’arrêt des exonérations de cotisations 
directes, autant de mesures radicales qui 
permettront d’augmenter les recettes de 
l’Etat et de la Sécu. 
Prendre le contrôle des banques, les so-
cialiser sans indemnités ni rachat sous le 
contrôle des salariés qui y travaillent et de 
la population, pour les empêcher de conti-
nuer de nuire. 
Partout en Europe, en Grèce, en Espagne, 
au Portugal, en Angleterre, en Italie, les mo-
bilisations s’amplifient pour s’opposer aux 
plans d’austérité.
En France comme en Europe, c’est mainte-
nant qu’il faut réagir, pas question de subir 
ici non plus les plans d’austérité en atten-
dant, sans aucune garantie de changement 
les élections de 2012.
Les « journées d’action » comme celle du 
13  décembre sont bien insuffisantes, indi-
gnons nous et mobilisons nous, dans les 
hôpitaux comme ailleurs, Tous ensemble.

www.npa2009.org

non à l’austérité !
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Créons Partout DEs CoMités
ContrE la DEttE Et l’austérité

Pour garantir aux banquiers 
le paiement de leurs intérêts 
sur les prêts faits à l’État 
grec, une gigantesque cure 
d’austérité s’abat sur le 
peuple grec, les travailleurs, 
les retraités et la jeunesse. 
Le peuple qui n’a aucune 
responsabilité dans la 
situation financière du pays 
est sommé de passer à la 
caisse. Le patronat grec n’est 
pas inquiété, les armateurs 
et le clergé extrêmement 
fortunés restent exonérés 
d’impôts. Le budget militaire 
reste énorme, la France 
continue à vendre des armes 
à la Grèce.
Pour le système de santé et 
la santé des populations c’est 
un désastre :
Le budget des hôpitaux a 
baissé de 40 %, on manque 
de matériel et de personnels 
partout. Des laboratoires 
pharmaceutiques craignant de 
ne pas être payés ne livrent 
plus certains médicaments. 
Les files d’attentes s’allongent 
dans les dispensaires et les 
consultations de médecins 
sans frontières reçoivent 
35 %de grecs. 50 hôpitaux 
publics sur 133 doivent 
fermer et la « troïka » exige 
1,5 milliards de restrictions 
budgétaires sur la santé 
jusqu’en 2015.
La dégradation de la santé de 
la population est révélatrice : 
renoncement aux soins 
massifs avec les baisses de 
salaires et le développement 
du chômage. Les suicides ont 
augmenté de 17 % entre 2007 
et 2009, la consommation 
d’héroïne de 20 %, les 
infections au VIH de 50 % en 
2010.
La solidarité avec le peuple 
grec est un impératif face 
à la voracité des marchés 
financiers.
La meilleure manière de le 
faire c’est ici de refuser leurs 
chantages et de se mobiliser 
contre l’austérité.

A partir de l’appel pour un audit citoyen lancé par ATTAC, le NPA propose 
de construire partout des comités unitaires contre la dette et l’austérité, 
rassemblant syndicats, partis, associations et collectifs militants qui 
le souhaitent pour répondre à la propagande médiatique des ‘’experts 
économiques’’ et organiser la mobilisation d’ensemble nécessaire pour 
refuser le chantage des marchés fi nanciers et du MEDEF et imposer une 
autre répartition des richesses.

GRÈCE :
UN DÉSASTRE 
SANITAIRE.

La fraude aux prestations sociales dont 
parle tant le gouvernement et qui ali-
mente une politique de suspicion et 
de xénophobie envers les plus pauvres 
et les étrangers est de 5 à 6 fois infé-
rieure à la fraude des 
employeurs concer-
nant les cotisations 
sociales, les accidents 
de travail non décla-
rés, les impôts, sans 
parler de l’évasion fis-
cale vers des paradis 
fiscaux.
Le gouvernement veut 
lutter contre cette 
fraude en rappro-
chant de fichiers de 
différents organismes (ASSEDIC, CPAM, 
CAF, URSSAF, comptes bancaires, et fi-
chier des étrangers). C’est un fichage de 

l’ensemble de la population et un péril 
pour nos libertés…
En vérité ces fraudes parfois nécessitées 
par le simple besoin de se nourrir sont 
une goutte d’eau dans la mer. Exemple : 

la fraude aux presta-
tions familiales est 
estimée à 100 mil-
lions d’euros et celles 
sur le fisc entre 20 et 
25 milliards d’euros.
Toutes ces mesures 
n’inquiètent pas les 
patrons. Mais nous 
les chômeurs, les sa-
lariés,… nous sommes 
tous et toutes des 
coupables en puis-

sance susceptibles de devoir nous arrêter 
de travailler en raison des conditions de 
vie et de travail dégradées par exemple.

QUI SONT LES VRAIS FRAUDEURS ?

QueLQues cHIFFres 
sIGnIFIcatIFs
- La fraude sur la TVA : entre 7 et 
12 milliards par an
- La fraude sur l’impôt sur le 
revenu et l’impôt sur les sociétés : 
4.5 milliards chacune par an
- La fraude sur les prélèvements 
sociaux entre 8 et 14 milliards 
par an dont 80 % de travail « non 
déclaré »

auX CaPitalistEs DE PaYEr lEur CrisE !

PHiliPPE Poutou
CanDiDat antiCaPitalistE
Pour combattre l’austérité « droite » et chasser Sarkozy, 
en refusant de cautionner l’austérité de gauche défendue 
par Hollande.
Pour combattre les impasses racistes et nationalistes 
de Marine Le Pen… dont les amis participent au 
gouvernement grec et imposent l’austérité.
Le NPA présente à l’élection présidentielle, Philippe 
Poutou, un salarié décidé à faire entendre dans la 
campagne la voix de ceux qui n’ont jamais la parole.

 WWW.POUTOU.ORG


